
flO LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

L'oeUVRE DESý BONS LIVRES

Dans la deuxième partie de l'article précéden t,M. Paul I)acîet
montre alors combien s'impose l'oeuvre de la " Croisade Fran'l
çaise " fonidée par Mine la Marquise de Moîîtessoîî, et dont le
but est de lutter contre l'influence de la " Ligue <le 1lEniset-
guement " par la diffusion des bons livres et surtout, de.,
bons livres à boit marché et, par' conséquent, plus, populaires,

Il est ordinairemenit plus facile de colîserver (1ue de repreil-
dre; aussi, irous croyons que c'est un devoir pour quiconqu(e
s'intéresse à l'avenir moral et même matériel de notre payti..
d'aider toute oeuvre qui se dévouerait à la, diflusioxi des boiti.,
livres parmi rios populations canadiennes françýaises.

Or, cette oeuvre existe aujourd'hui. Grâce au (lev(uemeltr
des directeurs du journal '& La Vérité" ('le Québec, et d'uin
avocat de cette ville, M P Massoti, une oeuvre (lite "La Pro-
pagatide du Livre '', a éFé annexée à la piiblication de c-
journal El le a s niè aux bareaux mms(le la "Vérité

(Catîutiac, près Québec.
Nous ne(- saurions trop iniviter tous nios abonnées à s'adr-esseu

à cet te oeuvre qui p~ourra r-éponidre( à touts leurs besoins, etce-
à des conditions exceptionnellý1es de hon inarché, puisque tout
livre sera vendu, au Canada, au prix des catalogues françaim
ou à peu p)rès. Les biblioîhêèques de Cofleges, de Couvents.
de paroiqsses comme aukssi les particulieis, y trouveront
bientôt tout ce dont ils p)ourront avoir besoin. T'ous pour-
)Tout de plus être eii sécurité parfaite sur ]a nîoralitéý des livrem
vendus.

Nýous espérons que cette couvre recevra l'encouragemieWt
qu'elle mérite, et que bientôt, elle pouirra faire la vraie propý,ý
gande du bon livre, par la diffuqiçon du livre popullaire.

STATISTIQUES CATHJOLIQUEý-S.

Il n'est vas san s intérêt ait moment actuel, et oii présenc,ý
de certaines questions qui surgissent; on nie sait trop pour.
quoi, de passer et) revue les forces diverses dont les Catholi-
ques disposeut da rs l'avchidiocèse de St Bon iface. Il n'est rien
de. plus rassurant, eni eflèt, et de; plus encouralgeant que de 8o
ihu.cher de tenmpsen teminps les, coudes et de savoir le nomnbre
des,,soldatset la variété de troupes dont oit pe-ut disposer.

Si litSOf5itt5ler>.latisti[ques religieuses et g'ouveritt-


